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ANALYSE

des eaxdes sources de

L ESEAUX MINERALES DES SOURCES
DE PLANTAGENET sont fortement' sali-

ne eteontîene ite quantité cousidérable dus
comîsosés de BROME etcil'IODE. auxquels .ulttî

cue'eux.sont redevubîns. d'une très gratté
piaridelerVERTU MElfDECIN,ýAlEr, Elles
contiennent en outre Une grande proportintu dema-
aiaésie il 'éto île Bicarbonate e-mmlsoli ioui. JPai'
soumis àùitîe seuly'se nminutie'use uîun quantité les
eaux que le propnétaire 1, Cii. L.ns.cqu n'a
procurées etj'ai nbtenu lésr'ulfatissimvants:

Uie livre (avoir du poids) pesant 7,000 grains
contient : ' '- Griti.

Chlorure de soude 81,0200
.Chloruire de potasse 72808
Chlorure de chaux 95480
Chlorure di magnésie 1,71654
Bromure de magnésie 05635
Iodure de magnésie 03689
Carbonatede cLaux 6,23301
Ca, bonate de mognésis 6,2330
Carbotate defer 06718
Silice 49000

Total des ingrédiens solides 92,17607
Eau 6,90782323

7000,000001

La pesanteurspécifique de l'eau est 1006,377
Contenant eau piure 1000. Commeje nai paste-

willi l'eau à la sourceje ie puis déterminer la
quantité d'acide carbonique qu'elle contient, mais
cette quantité parait être coisidérab!e.

T. S.lHfiNT,
Chimiste de la Coimutî ission Géulugique.
Boreau de 'însp. Gèni,

Monrêal, 5 avrit 18S49. S
DIRECTION,

Boire une 
b outeuille avant déjeuner etune bou-

teille dans ['après-midi.
Les personnes qui visitent les sources pour leur

santé en boivent souvent2 galions parjour.
REMARQUES.

Il est impossible de publier touts les certificats-
donnés à Montréal, depuis quelquetemps, au pro-
priétaire des Sources de Plontagîenet. On publie
seulement' ceux dont les noms sont les plus con-
nus.
Dans le courantidu mois, le public verra le grand

nombre de médecins qui ont onné des certiticits
en faveur de ces Eaux, Des certifitats nouîveaux
sont donnés tous les jours, non pas de personnes
éloignées, mois deMonnéal même,

CHOLÈRA.

En buvant de Peau de liantagenct le public n'a
rien à craindredu choléta.

CERTIFICATS

flM MEDECINS DE MONTAL•
Montréal, 17 Avril 1849.

L'analyse des eaux i/e Plantaenet m'ayant été
soumise telle que faite par M, lHnt chimiste de la
commission géolopque,je tconsilère que l'eau pré-
sente une comblîsaison etmiim agent médirinal pré-
cieux qui la rend almirablement preprt à la re-
commander contre plusieurs mglaladies. Oi la trou
vera copable d'aider à aie idicatioui laxative,
ansti-acie et aulénnte, et avec de tels objets en vue
elle deviendraprécieuse dans les serofules, dans tes
formes cutanées de rhumatisme et de goutte, dans
les maladies urinaireoù n mraitement alcalin potr-
rait être utiledansu.Iques déragementspîarten-d
liers ute l'entomac dans ce dernier cas sa puissan-
ce anti-aciduet altérante,devra rendre ie grands
services.

Les quautités dinde de Brème et de Magnésie
me paraissent considérables, et en conséquence
dannent unegrande importanceàPeau de Plana-i
gene) dansles maladies où ces agents actifs sonti
surtout employés. Ayant, en plusieurs occasions,
employé les eaux dans ma pratique privée je puis
certifierque son action sur les intestins n'ctnuiille
mciiirritante.1

A. HALL, M. D.
Professeur de chimie, Collège McGill.

Depuis q"ue jai "i l'nalyse de l'es Mtinarae de
Pleetagenet faite par M. Hunt je l'ai considérée
comme un agent médicinal précieux et l'ai re-
commandée dans un grand iotbre de cas où je
pensais que les priueipes salins et autre ingrédienis
qu'elle contient, seraient utiles à mes malades.

M. McCALLOCIH1. M. D.
Professeur d'accouchement etc à l'université du

collége McGill.

Montréal, le 5 avril 1849. t

Le propriétaire de sourcesSelincs dePlantasgcct,
M. Ch . LaRocque m'a demandé mon opiion sur
l'efficacité de cette ean. Je l'ai récemment em-
ployée dues des cas chroniques de dyspepsie avec
un avantage décidé. J'ai trouvé qu'eltes auen-
ent Papétit.etagissentdoucementcommelaxatif.

fa ite'a 1. S. lint 4cr., je .'taroîs capable
D'apr s e apsitic dm tredan 'Sana se

d'eer funce favablesurIeoie ce
reins. H

Y. IMOUNT,
M1. n. c. s. L..

!.'ontréul, 31 mars 1849.

Une analyse des eaux Minérales de Pltangenet
ayant été soumise à ma considêration, je croisU
pouvoir en toute confiance recommander ces eaux
au public comme très utiles dans certaines ma-
ladms chroniques de l'estomac, du foie et desr
autres viscères abdoninaus, de mêseqiue dans lat
goutte et le rhumatisme. Comme altéralits.etesi
peuvent encore être employées avec avantage
dans les hydropisies,surtout si l'où prenden con-
sidération leur action diaphorétiiuutn et diurétique.
Enfin elles pourraient être utiles dans le choléra,
vû leurs propriétés ati-acidue et nrti.émétique.

Un avanmage qu'elles ont sur toutes les drogues
patentées que l'an débite en si grande profualon
au public; c'est, qu'elles ne peuvent être ilne ra-
remétt nuisibles, tandis que les premières doc-e.
nant, pour la plupart, des substances dont l'action
sur l'économie aimate est très puissante, tels que
le bichlérure de tnierctire et difrentes prépara-
tionsd'atimoine, de plomb, d'iode et d'argent1 et.
cela àk fortes doses,) peuvent trit. trèsimjdc.
ablmes deu, une.infinité de ca¿.

F. T '.RNIER.

auses et dyoj jiiques, tuais comme je nie Pai a
encore preserit-je ne puis parler pur expérience

pertounelle de ses puopuléteiren médicales.
B.Lý. :A'CDON'ALD,. :: .D

professeur de médecine au Collège b1eGill

.ontréal, 10 Avril 1819.
Monsieur1  L'a.alyue de l'eau de PlarTgetîelfournie ur . Hunt, lareco andue ax iem

bres de la c rofession Médicale comme un bon
auxiliaire e n scertoams cas de dérangement let
organes d sIfs et assimilateurs, dans quelques
ras de Dys epsie, de Gouttes et de Rbulimatisne
dans ceitilnsufftections de coeur, du foie, des
reins,det tpeau et dans des. formes spéciales de
scrophsules ou écrouelles.

J'ai prescrit l'eau pendant le mois dans une des
salles cliniquesde 'Hopital Général de Montréal,
je tie suisposeicore préparé àoffrir aucune dédce.
t" "" "*quan " aux rést"ltatsde monieu d'exp"rie"e
sur son utilité dans'les maladiés contie lesquelles
j'ai employé l'eau.

Je suis voile etc.
FRANCIS BADGLY, ". D.

Professeur de Médecino Clinique à l'Hlôpital
Général.

AUTRES BERTIFIDATS,
Je suis prête à déclarer sous serment queîj'ai eu

une jambe et un péied eiflés qui m'out fait cruelle-
ment soufr r pendant plus de trente ans; et qu'a-
près avoir bu penist trois mois de l'eau minéral.-
île Platagene, je suis maintenant parfa iteument
guérie, C'est pourquoije recommande à tous ceux
afligês de maladie semlUlable de boire de ces eaux
fameuses.

D.m.r JULIE G£E imU.
Eigaud, 15 septl. 1818.

Je certifie que perdant 3à 4 ans, j'ai ou une
leîilur aiguedans le côté etqneraienvain essuyé

difiléîsnts reumèdes. Depuis 3 à I semaines, je me
suis titis à boire l'eau des sources de Plantagenet et
depuisje suis parfaitement bien.

DANICL ALLEGATY.

Depuis huit mois je crichais le sang, depuis
huit jours qttejn boiséle l'eau minérale de Plantage-
net je suis mieux, et mes forces sont doubles de ce
qu'elles étaieit.

Aucusr LAFL.AMME.
:ontrbal, 15 aout IR48.

Guérison Extraordinaire.-Je certifie que mon
épouse, depuis trois années, a été bien malade, et
d'une maladie bien grave, et elle a fait usage de
beaucoup de remèdtes quisne lui ont rien fait, mais
depuis qu'elle boit de cette fameuse Eau des sour-
cru minraies de Pluitageeet, elle est pafaitement

H. LAunIU.
Montréal, 4 sept. 1848.

Je dirai sous sermenît que quand ie laisse de
boire de PEau de la source minérale îe Plutalsgc-
ne à présent sous le contrôle de M1. Charles La-
Ruque, je suis incapable de vuq uer à mes affaires
et lorsque j'en boisje me poite blieu.

•PA Use. S ABounmi.
Plantagenet 8 aout 1848.

»una etranut 1848.
C'est avec beaucoup de plaisir que j'attire l'at-

tention pubhique surles Eaux minérales de Isanta.
genet.Je r.hésite pas i dire qu'elles possèdent
toutes des qualitén égales si nonsupérieures à tou.
tes les autres eaux de la province. Enant fait
usage moi-nménIe, il est de mon devoir îlerendre
moi faible témoignoge en leur faveur et de lejoiti.
re àceux qui ondéj été donnés, Le got de

ces Eaux est agréable et l1er effet est salujaire.
L. H. MAssoN, M. P.

North Lancauter, 25 juillet, 1848.
Je soussigné, certifie que, plusieurs personnes,

à, ma connaissance ayant fait usage do e Eau d'
la source miniérle le Plantageneci, s'en sont bien
trouvéesii et surtout ont éprouvé degraids soulige-
moets dans tes cas de ilhumatisme.

Dit. 1M. P. LEDUC.

Je certifie que ma femme, trois de mes enfants
et mai, tois bien malades dutyphus, les doctenîrs
nous avaient condamnés. Nous uavots,envoeyéchercher de l'Eau de la eeoyrce de Plntagenet, et
nous avons recouvré la. santé, avec la g îee le
Dien. '*,gr e

J'airecommtatdéà pluiiura de mes patients de
faine asage des Eaux des Sources de liitmagenet,
et ils s'ensont invariablement bien trouvés; ré-
pondant uà 'action de Pesiomac, exeitant l'app-
ingissantlëgetuentmais elfcacementsur le&

poumons et les intestins, spiécialkment sur ces
dermuiers. Les invalides s'y attachemt beaucoup.

WOIFRIED NELSON. > i .
.tNor.tréal, 21 mars 18-19-
M'us. Csu.r. LsRocitm'ayant soumis l'a-

talysedes Eaux de' 'lanm"eet 'ite par T. S.
Hu.y, écuyeri Pt me demaeîldant oa oiipion,
je dirai que la prolportion et la combinaison des
ingrédients qui entrent dans leur composition,
doet adurablemesn les adopter au traitement
de la goutte, da la gravelle, des rhumatismes, de
qielques maladies dut for, de la dyspepsue, de
I ht>drepsie, et de outerslvaespèces de scrofulcs,
excepté la cosomptin.

Quanul à son usage dans le choléra dont 31. L.
a quelques certificats importants et resîpectables,
il est dîuinede remaîque quie le traitement salu
du cholèraacquiert beaucoup de faveur en Eur-
pe, des statismiques semblat* prouver sa supériori-
té. Si tel est le cas, nous avons dans les Eaux
de Plantagenet, une excellente combinaison des
mains de là a tutre.

(Signé) S. C. SEWELL, M. D.
Paofesseur deimatière médi-

cale ae Collâge McGill.
Montréal, 29 mars1919,

Mos-un,
Pour répondre ai udésir que vos mnavez témni-

gîtéde connaitre mon opîlumon sur les effets et
l'utilité des Eaux de Platageniet. je 'hésite pas
à dire qule d'apris l'analyse 'qui nu a éi faite par
M. 1. S. lunt chimiste de la Commission Géu-
logique,, et à raion de leurs propriétés toniues,
altéranctes, diurétiques et pirgtives quirésutent
de leurs paries constituantes, elles ievront étre
a'aningeuses, suivant le mote d'administration,
dans le traiteument du rhumaisme, dela goutte,
decertainesyspejisies des afletions du foie. des
scrofules, des hydropisies et de plusieurs aures
moladies, lorsqu'elessemnt employées d'une na-
nièrejudicieuse. Des médicaments de cette na-
tire soit de beaucoup préférables, selon moi,i à
une fouled'autres, quinous viennent de partout,
dout la composition et conséquemment les pro-
priétés mue sent point conmmtles, et qu'en ie se fait
pas scrupule, cepeuîdant, de rerommander, sans
dîscereunment, dans la curation de toutes les ma-
ladies.

Le témoignage n a donné en faveur des
Eaux contre lchléra nie parait mériteitr Itttesi-
tion. Cette médication ofTre beaicoup d'analogie
avec celle précounisée en 1832 par le Dr, steretis
et l'une des plus féeondes en rsltats satisfaisants.

Votre, etc.,
J.. G. BlîALlD, i· D.

Prof. d'Anatomie, Ec de Néd. de Montréal.
31 mars 1849.

:ontréal, 31 mars 18.19.

Ayant examiné 'analyse faite par T. S. Hlunt,
écuyer, des LEaux Mlinerales des Sourcesde Plan-
togenet, je dois à lajustice det dire que, d'après
leur composition, lets peuvent être employées
avec avatage dans la dyspepsie, le rhumatisme1
les maladies nerveuses, les fièvres bilieuses, Phy;
dropisie, les hêmorrotdes. la constipation, le scori
but, les écrouelles, etc., etc.
Plusieurs de mes muâlades à qmi je les ni recomn-
mandées pourla d>½arihée et la dyssenterie, en
ont retiré un avantage bien marqué.

Je ne doute pas qu'elles puiissnt lire stitiedona
le ebor°asurtout," auon l'emploie cotme pr-ser-
vuifea sepurseant d'avance et dans le dbut de
lue maladie. E. I tTRIJPEL,Z, fi. t

zontréal, le 10 avril 18-.
D'après l'analyse les soureCs de PlantagenIetL

par rr Ithmt. L'eau te Plantngenet pausit bient
adoptée comme étant médicinal contre le plusr
grand nombre de ces maladies chroniques et le
ces dérangements dans lesquels les parties saliie
uI sang sonut ou diminuées de.quantité nu détério-

rées dans leur qalité, conutenant les .plusimpor.
tantes de ces subitaStees eumsbitées par la. nature
ou en forme agréabe'é prduidre. Et pour la mê-
me raison elle paraitbien adoptée pour neutraliser
les effetspernicieuxdespoisonscontagieux et oi-d
asmatiques sur le sang et en conséquence elle sera1
vraisemblablement utin durant l'existence des fiè-
vres épidémique et contagieuses, l'influsenza et
et le cholra. Quant aux piopriétés médicinales
dé l'eau de Plantagenetdans derîniàrede ces ma-
ladies on a déjà le témigîtage del'expérience.

W. FRASER, M. .D
Profesueur de médecine au collège McGIll.t

:entréâl, 23 arril 18419. i
. Nnsieur.--Aprs avoirpris connissilice'dun
avertissement publié dans quolqnes journaux, de
cette ville, pas lequel voule faites connaitre le ré-
s l a î Wah* ds é ur'sI glmld s die ,êtr csu

S r-. . £hon, Drs- E. . Trude,
M G. adibsit, il.6 1eait,

J. E Coderre, Aies. .%tcullucl"
J. L. Leproiton, iR. L. îlefloaeii
L. U.. Masson, J. Craicfutd,
P. E. licault, F. Cwlefo,
W. Fraser, A.hley,
G. W. Campbell, S. C. Scel

, L.F. Tavermer, P. J.,Leduc,
-IRcToN-Penzen une bouteilleZ&I

déjeuner et une outre après-midi. Eau freie,s 2 lois par senminre, à Québec, au dépé, lIts Sous le Fort Basse-ville,

MARTTN RAY, Agent,
e Québec, 2 juillet, 1849.

Q '0SEPEîl' ETnTcLEC, Notaie, tus.
, Joseph, N0  

.1N, liaute-Vile '
Québec, 26 mai 18-18.

SCondltioans,

L'Aiu de lu Religion et t/c la Poliie se publie
trois fois par semaine, les LUNDI, NERCIIEl
et VENDREDI de chaque senaine, et ne cote
que Dntze Clielias et eICol par alne,
(outre les frais de poste.) Payable d'ainece os dans
les trois premiers muois du semestre. Pour ceux
qui ne se conformeront pris à cette ronddlion, l'a.
bonnement seradircx.Paable à la finde cbaque
semtestret

:Ar.%a-sceux.--Les i du clergé ou ai-
tres personnes qui tnotus procureront à leidcir qua.
tre souscripteuars, yand'uancel semestre ($à>
ou lannée, recevront lejourinal -gerai pendant une
aiée.

b- Ceux qui veulent discontinuer sont obligis
d'en donner avis un mois avant la fin dî semesire,
et de payer ce qu'ils doivent.

On ne reçoit pas de souscriptions pîotr moins de
6 mois.

Toutes les letties, correspondacirre, etc., doiven
être adressées, (francs de port,) à Srxnisr..s
Dn^rxsr, Propriétaire, No. 1.1, RuieSte. Fanille
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écrit seront publiéesjiusqs'à avis contrare.
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StannIsIarapyc , rsornErcmE.
LO. Thonatés. J'________U,________

P'slIe Niaisa, Si j'uilieî', 18-48. syti g unNu li N'O,l4, AlET FA pMîttE1 tlî

.Aetrtl,2 vz . -J4 e Plsntiqçpqt pr.RqHnat, Chimiste, c :Croisf .'éruen- p
voir mon attestation sur lè vêl-tur iieiiales d 're, ¢t)es ,aLrbsiot al ' ate'Iî ferLepu urîqeerrie ap

'Eeu deuo riet; 4e rr 1ls.bieô!nti r es "Idcur es s:r ucesSii ié co'ntenus (é Set llentesqualé, pour rest ràvotre demnde et-sis mx île vous exerrs d sie rommandables surtut aucun icdoâer foce, te sonT- rk II.
la,n onei en~seî~ür li iLEenitlt--linl uence danspcertains-cas-ode-dyspepsre,Pourcombattre eneurovine. v eheuisq letermine.r n e de pisiéra la constipation qui survient dans cette affection ;re surce d s a - eb d ruecit rcersoinrcabi-cle'éyupepsielpour combattreut ec 6 uceserueCex uisst &>Omnalaidiesd obacudes, cottrd.lis.e u la' dhéri- Cj crois que ' oyer ces eaux minéra- rde eouxre detup,' sQueceux uietc Ms
tique laius rationnele a échoué. edas certains cas d'emtarras gestriques, etain- ces eaux e tête, asenceud r ' a. et.19

Les diférens éelémns salins qui rentrent dans-si que dans ce iiseg ñialadies'chromqu de la e x leur succès est assuré.
lcomposition de cette cau, sont de naure a peau; N Je smismonsi'ter rVotr'ete.,'

m'autoriser, £ lureoMims derspecialementdam .'EMER Ds 'dptenbre 18 J Hale' um'atisme, a ffectuons scrèGiese
2  

.' o 48.
fondes et coustitutioenn.eu; es.teimriilianché.' '

les' névralgies et- plus 'partiuldièüent a 'si D'saprêu l'analyse de. 'eau de Pantagenétfaite
tique.. a ' ogr T. S. Hunt écrjeresenstrésfavorablenenit i OAn flo

Lcsr e c esquk e 6n er eposéa enrecommander:Pusagedns.lafldspe
l'estom-n'é ité perverties par« int e eage "là; lagoutte, lesaffectionsdes renset ausstans r on des ruesNotre..Dam tDninmo-déré deslboissons alcooîques, y trouveront lerhumatlsme chroniqesé. Coiimneje n'ai encore O L elame et oeour
un excellent correctif. bien propre il rétablir le lait qu'un petltnémbred'essa s :sr ces ofreta,.e QUEBEC,RuestPul.
tonde cet organe et 'Pharmaoee des îoictions.de neP uouterd'aut'tiinagede mon expd. ' 'Brault 4 Lafricain, Place
l'économieen général. Agréez Monsieur; ' c u celui de/éot; eicitô comme laxatif .-..... rmis.

L agréablo.et diurétique, et" e consid re qu'elle QUf.nc.-Dèpo Rue SotsJ. L., LEIUOiiN.Qi D. mea l 'aPttentiédl' 'lle.' OPn-'- t rx c o m'r' e 'en RatcondWFhD M.D calier) BassVeF
t Prfesset'de clii'ue médcui aetebiuridlc' MATY RÂ yituez.reçundles plus éminentu.bli-deLiusn s a U olgeMGlUl

me dispensent de faire 'éloge de voire outui-t avren.
nérslé. J'ajouterai seulement que toutes les per-
sonnes quien mcitent ém Pharmace et ni en
-ent' ng iarentri reeoniîitrc leur of et a uteaIà 14 avril 1849.R d'usire et la roimandet à tous leursutnis. 'ai l[n'y a que quelquessemaines depuis la publica

PICAULT. 'D. - tin de l'aailyse (e ". oHunt, ue mon attention Quôcztvousrconserver at
a été attirée spécialenet sur 'cau eisninle de.. toyns deèQu be¿
Plagrasmi,je n'ai encore eu ioccasion d'expéri-

Dundee,17 Avrius m nenter son eléacité que dans quelques -cas de Voulez-votus vous tenir fn garde rNon creri,-En remerieimeit îles cauxiafini- soultrances dyspeptiques, ranis je 'ai aucundoute, la maladiqe ui est attendu e dcnns trey
rales de Planliageet, que vnus avez eu la bonté la combinaisond'après les principes .médicamei-

île m'envo-er, et dont j'ai fait Pessai dius plu- taux srécieux qui entrent dans sa composition iFATJs come les ettoyens de enécsieurs cas de dyspepie, buimaiisme ecet ,clé., qu'elfe deviendra un des remèdes les plusefficaces. urez de i Eu de Plantagenet. Vous '
Je soja heurcuxdeo voos direque tes eaux contreebeaucoup de maladies dePletomac et spé- ! rezvarlsombreux certhcats des premin
stt un bienfit il la nature, et q'els doiventIte tinaiosurtout.accompagnéesan decim's de i nérnêtre recommandées à nos Habutaems des Cena- exceud'acidites dans ces organes. Dans quelques, saaredefaire usage de cette nE dans ceteupim
tnnes surtout, comme remde avantagutx et Ià unes des 'ormes les pius communes de maladie I s'eest vendu dans les troi dépits àNil-oncréi marché. circuleuses, dans la goutte, le rhumatisme et dans depuis le 3 mai au 18Juin, Ilf5 gulîn AJ'ai conseillé à des femmes enceintes,lsujettes à le plus grand nombre de maladies de faiblesse de- les Inoms de 45 médlecin s'accordeilts à i'la constipatian d'enîfaire ueage,et elles seonttrou- mandant un traiienment légèreinent stimulant et que la cité de NIOnItréalI n'aj ais été dont
vées très bien. E1ts ont aussi gîéri deux dames relaxatif. ' ' état d salturé plus satisfant q'il se
sujettes aux leurs blanchesqui e] ont fait usage GEO. W. CA PBELL: D. tuellae t. Le p sropriéae I cete ssur marecommandatson.- "esa Possesion a-dessUSd3 c s

Je te doute pan qu !ans le choléra, d'après Professeur dechirurgie au collège cGill. premieres familes de ilonlréal, des sC nier-lanalyse gmnenve !t dtre faîte par T. S. lluttt, Petite rite St. Jacques 23.avril 1849. veilleîses obtnues par lusage.des un de J
Chimiste, qu'elles sent très utiles, surtout si on g et dont i r prêt à les montrer eenaie soin île s'eu servir comme préservatif, cutle :ontréal 23avril 1849. uie désrnt. Voici les nomde piese purger d'avance avec ces eaux. D'après l'analys.de t'eau de Planiagenet faite e ,ins lentréal, qui ont doné leur certificat

L. H. MASSON, M. D. par C. Hunt, je n'ai aucun doute, qu'on lu nve. faveur de cette eau ; que pubicnJu
27 mai, 1849. rStresutiledanls les maladiesriumntismiales,5ont- l n e

Drz W_


